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Dans quelle direction le Canada va-t-il? Quelle devrait être sa 
place sur la scène internationale? Placé à la croisée des chemins 
devant des changements globaux, il fait face à de nouvelles 
menaces, mais aussi à de nombreuses opportunités. Dans un 
contexte de remise en question de sa défense et des meilleurs 
moyens d’assurer sa sécurité, rejoignez des experts et praticiens 
pour comprendre notre époque à travers des discussions de 
fond sur la politique internationale du Canada.

Après deux échecs consécutifs pour accéder au Conseil de sécu-
rité des Nations Unies et des capacités militaires en déclin, la 
place du Canada sur la scène internationale est remise en ques-
tion. Alors que l’évolution du rôle des grandes puissances et 
l’affaiblissement des normes internationales sont au cœur des 
débats, une baisse significative de l’activisme diplomatique can-
adien est observable. Au même moment, la politique de défense 
canadienne souffre elle aussi parfois de manque de clarté. 
Développer une stratégie proactive pour repositionner le Canada 
sur l’échiquier international pourrait cependant changer la 
donne. Afin de prendre pleinement conscience de l’évolution 
rapide de l’environnement global de la sécurité, ce colloque fait 
le point sur l’état de l’environnement international et des nou-
velles menaces. Les tables-rondes aborderont les atouts 
stratégiques du Canada pour y faire face ainsi que ses intérêts et 
priorités pour mieux dégager une cohérence stratégique cana-
dienne à l’international afin de présenter l’esquisse du prochain 
chemin à prendre. 

Définir une stratégie internationale cohérente
pour le Canada

Retrouver notre chemin :

avec le soutien de

CDSN
THE CANADIAN DEFENCE AND

SECURITY NETWORK

RCDS
RÉSEAU CANADIEN SU LA DÉFENSE ET

LA SÉCURITÉ



une initiative de :

Jour 1 Ouvert au public, Centre national des Arts

Remarques de bienvenue des codirecteurs du RAS-NSA
Stéfanie von Hlatky (Professeure agrégée, Université Queen’s) 
et Justin Massie (Professeur titulaire, Université du Québec à Montréal) 
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Table-ronde sur la défense Canadienne
Modérateurs : Stéfanie von Hlatky (Professeure agrégée, Université Queen’s) 
et Justin Massie (Professeur titulaire, Université du Québec à Montréal) 
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Développer une approche multi-domaine dans les nouveaux 
espaces de confrontation.

Prolifération technologique, exploitation de nouveaux espaces et menaces 
multidimensionnelles—qu’est-ce que ces concepts signifient et qu’impliquent-ils? Ce panel 
élucidera ces deux questions en explorant les répercussions qu’auront ces nouvelles 
menaces pour le Canada, sa population et sa position dans le monde. Avec l’élargissement 
de l’espace géostratégique en direction de l’Asie et l’émergence du cyberespace comme 
champ de bataille entre les nations, les confrontations interétatiques vont désormais plus 
loin que les simples champs économiques et militaires. Les experts de ce panel fourniront 
observations et analyses afin de permettre à tous de mieux comprendre cette réalité et ce 
qu’une approche multi-domaine pour le Canada signifierait réellement. 
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>
Panel 1

Modérateur : Émile Lambert-Deslandes (Doctorant, Université Queen’s)

Intervenants :
Gaëlle Rivard Piché (Analyste stratégique, Recherche et développement
pour la défense Canada)
Gregory Smith (Major-Général, FAC)
Stéphanie Martel (Professeure adjointe, Université Queen’s)
Justin Massie (Professeur titulaire, UQAM)

Roland Paris (Professeur titulaire, University of Ottawa) 
Kerry Buck (Senior Fellow, Graduate School of Public and International Affairs)
Jean-Christophe Boucher (Professeure adjointe, University of Calgary)
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Pause1430
-1450

>

Panel étudiant – Concours de la meilleure note stratégique1450
-1510

>

Moderator: Johanna Masse (Chercheuse post-doctorale, Université Queen’s)

Mots de clôture1655
-1700

>

La cohérence stratégique du Canada
Invasion de l’Ukraine par la Russie, conflits en zone grise, affaiblissement de l’hégémonie 
américaine et montée en puissance la Chine—le monde de 2022 est en ébullition. Coincé 
entre ses alliés aux intérêts parfois divergents et ses rivaux, le Canada se retrouve confronté 
au retour de la compétition entre grandes puissances. Face à cette situation, il doit 
s’adapter. Mais comment le faire de manière cohérente? Ce panel évaluera comment le 
Canada pourrait concevoir une politique étrangère cohérente en adéquation avec ses 
valeurs, mais surtout ses intérêts nationaux. Définir ceux-ci, ses priorités stratégiques 
globales et le budget nécessaire pour leur mise en œuvre est le défi auquel s’attaqueront les 
experts. 

1510
-1640

>
Panel 3

Modérateur : Laurent Borzillo (Stagiaire postdoctoral, UQAM)

Intervenants :
Philippe Beaulieu Brossard (Professeur adjoint, Collège des Forces canadiennes)
Chantal Lavallée (Professeure adjointe, Collège militaire royal de St-Jean)
Jonathan Paquin (Professeur titulaire, Université Laval)
Gordon Venner (Ancien sous-ministre délégué, ministère de la Défense nationale)

Introduction de l’indice de déploiement militaire1640
-1655

>

Justin Massie (Professeur titulaire, Université du Québec à Montréal) 
and Barbora Tallova (Étudiante en maîtrise, Université d’Oxford)

Activité de Réseautage1700
-1830

>

Au Centre national des Arts

Les atouts stratégiques canadiens pour la coopération régionale et 
internationale

La politique internationale du Canada s’insère dans une démarche consciemment 
multilatérale. Ce panel sur la place que le Canada prend au sein de multiples institutions 
régionales et internationales comme « middle power » afin de faire valoir ses intérêts 
stratégiques. Il dispose de nombreux atouts pour mettre en œuvre sa politique 
internationale—il suffit de les identifier, puis de les exploiter. Afin de comprendre comment 
le Canada pourrait conserver et augmenter son statut à l’international, les experts de ce 
panel procéderont à un examen critique de ses capacités à maintenir ses engagements et à 
en créer de nouveaux. En somme, ils viseront à identifier la place que la coopération peut 
jouer dans la politique étrangère et de défense du Canada.
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-1430

>
Panel 2

Modératrice : Renée Filiatrault (Ancienne agente du service extérieur) 

Intervenants :
Theodore McLauchlin (Professeur agrégé, Université de Montréal)
Sarah-Myriam Martin-Brûlé (Professeure titulaire, Université Bishop’s)
Kerry Buck (Senior Fellow, École supérieure d’affaires publiques et internationales)

Stéfanie von Hlatky (Professeure agrégée, Université Queen’s) 
et Justin Massie (Professeur titulaire, Université du Québec à Montréal) 



Biographies

Jean-Christophe Boucher est professeur adjoint à l’École de politique publique et au 
Département de science politique de l’Université de Calgary. M. Boucher est codirecteur du 
Canadian Network on Information and Security, financé par le ministère de la Défense 
nationale. Il est également directeur de recherche sur les relations civilo-militaires au Canadian 
Defence and Security Network, financé par le Conseil de recherches en sciences humaines. Sa 
recherche sur la COVID-19 est financée par Alberta Innovates. M. Boucher est membre du 
Canadian Global Affairs Institute, chercheur au Centre for the Study of Security and 
Development de l’Université Dalhousie et chercheur principal au Centre interuniversitaire de 
recherche sur les relations internationales du Canada et du Québec. Il détient un baccalauréat 
en histoire de l’Université d’Ottawa, une maîtrise en philosophie de l’Université de Montréal et 
un doctorat en sciences politiques de l’Université Laval. Il se spécialise dans les relations 
internationales, en mettant l’accent sur les politiques étrangère et de défense du Canada, la 
sécurité internationale et la méthodologie. Il est l’auteur, avec Kim Richard Nossal, de The 
Politics of War. Canada’s Mission in Afghanistan, 2001-14 (UBC Press, 2017) et de nombreux 
chapitres évalués par des pairs. Il a publié dans plusieurs revues universitaires, notamment 
Journal of Politics, International Journal, Études Internationales, American Review of Canadian 
Studies.

Justin Massie est professeur titulaire de science politique à l’Université du Québec à Montréal 
et co-directeur du Réseau d’analyse stratégique. Il fut titulaire de la Chaire de recherche 
Fulbright sur les relations canado-américaines à Paul H. Nitze School of Advanced International 
Studies (SAIS), Johns Hopkins University, en 2019. Ses recherches portent sur les interventions 
militaires multinationales, la transition mondiale de la puissance, la paradiplomatie et la 
politique étrangère et de défense du Canada. Ses travaux ont notamment été publiés dans les 
revues Foreign Policy Analysis, Contemporary Security Policy, Comparative Strategy, Revue 
canadienne de science politique, International Journal (lauréat du meilleur article publié en 
2017), Journal of Transatlantic Studies, Canadian Foreign Policy Journal (lauréat du meilleur 
article publié en 2008) et Études internationales (lauréat du meilleur article publié en 2011). Il 
est l’auteur de Francosphère : l’importance de la France dans la culture stratégique du Canada 
(PUQ, 2013) et a co-dirigé Paradiplomatie identitaire : Nations minoritaires et politique 
extérieure (PUQ, 2019) et America’s Allies and the Decline of U.S. Hegemony (Routledge, 
2019).

CODIRECTEURS

PANEL PRINCIPAL

Stéfanie von Hlatky est détentrice de la Chaire de recherche du Canada sur le genre, la sécurité, 
et les forces armées, professeure agrégée au département d’études politiques de l’Université 
Queen’s, directrice du Centre for International and Defence Policy (CIDP) et co-directrice du 
Réseau d’analyse stratégique. Elle a obtenu son doctorat en science politique à l’Université de 
Montréal (2010), où elle a été directrice du Centre d’études sur la paix et la sécurité 
internationale (CEPSI). Avant de se joindre à Queen’s, elle travaillé à la Georgetown University, 
au Woodrow Wilson International Center for Scholars, au Dartmouth College, à l’ETH Zurich et 
elle a été titulaire de la Fulbright Visiting Research Chair au Centre for Public Diplomacy de la 
University of Southern California. Elle a publié dans les revues suivantes: Canadian Journal of 
Political Science, Canadian Foreign Policy Journal, International Journal, European Security, 
Asian Security, Contemporary Security Policy, International Politics, the Journal of Global 
Security Studies et Journal of Transatlantic Studies. Son livre, intitulé American Allies in Times of 
War: The Great Asymmetry (2013), a été publié par Oxford University Press. Elle a aussi publié 
quatre ouvrages collectifs: The Future of US Extended Deterrence (co-édité avec Andreas 
Wenger), Georgetown University Press (2015) et Countering Violent Extremism and Terrorism: 
Assessing Domestic and International Strategies (McGill-Queen’s University Press, 2020).



Dr. Gaëlle Rivard Piché est analyste stratégique pour Recherche et développement pour la 
Défense Canada où elle travaille étroitement avec les Forces armées canadiennes. En tant que 
scientifique de la défense, ses travaux de recherche appuient directement le processus de 
décision des forces armées. Mme Rivard Piché est chercheure associée à la Norman Paterson 
School of International Affairs (Carleton University), où elle a complété son doctorat en 2017. 
Elle est également conférencière invitée au Collège des Forces canadiennes et consultante pour 
la Gendarmerie royale du Canada sur les questions de la réforme du secteur de la sécurité et 
des opérations de paix. En 2014-2015, elle a complété un séjour de recherche financé par 
Fulbright Canada au sein du programme en sécurité internationale du Belfer Center for...

Émile Lambert-Deslandes est étudiant à la maîtrise au Département de science politique de 
l’Université Queen’s et se spécialise en relations internationales. Originaire du Québec et ayant 
effectué son baccalauréat en développement international, science politique et histoire à 
l’Université McGill, il a précédemment travaillé en affaires publiques pour un regroupement de 
jeunes chambres de commerce et en consultation pour une firme franco-ontarienne. Il 
s’intéresse aux questions de sécurité internationale, de dynamique des grandes puissances, de 
dissuasion et de sécurité nucléaire.

PANEL 1

Kerry Buck était dernièrement secrétaire adjointe au Conseil du Trésor, secteur économique, de 
2018 à 2021. Auparavant, elle a été ambassadrice et représentante permanente du Canada 
auprès de l’OTAN de 2015 à 2018.  Mme Buck est une diplomate de carrière qui a été directrice 
politique et sous-ministre adjointe pour la sécurité internationale et les affaires politiques, et a 
occupé des postes de sous-ministre adjointe pour l’Afghanistan, l’Afrique, l’Amérique latine et 
les Caraïbes et de directrice générale pour le Moyen-Orient et le Maghreb. Plus tôt dans sa 
carrière, elle a été affectée à la Mission permanente du Canada auprès des Nations Unies à 
New York. Mme Buck a dirigé les groupes de travail du gouvernement canadien pour 
l’Afghanistan, la Russie et l’Ukraine, la Syrie, le Mali, le tremblement de terre en Haïti et 
d’autres crises humanitaires et de politique étrangère. Tout au long de sa carrière diplomatique, 
elle a appuyé les premiers ministres et les ministres des Affaires étrangères aux sommets du G7 
et de l’OTAN et a représenté le Canada aux Nations Unies, au G7, à l’OTAN, à l’OEA et à 
l’OSCE sur les questions de droits de la personne, de sécurité, de désarmement, de terrorisme 
et d’affaires humanitaires.  De 1992 à 2018, elle a représenté le Canada dans le cadre des 
négociations internationales sur les questions relatives aux femmes, à la paix et à la sécurité, 
contribuant ainsi à l’élaboration du droit international et de la pratique en matière de lutte 
contre la violence fondée sur le genre.

Roland Paris est professeur d'affaires internationales et directeur de l'École supérieure d'affaires 
publiques et internationales de l'Université d'Ottawa, membre associé de Chatham House et 
ancien conseiller principal en politique étrangère auprès du premier ministre du Canada. Ses 
recherches sur la sécurité internationale, la consolidation de la paix et la politique étrangère ont 
été publiées dans International Organization, International Security, International Studies 
Quarterly et d'autres publications universitaires de premier plan et ont remporté plusieurs prix, 
dont le Grawemeyer Award for Ideas Improving World Order. Il a également reçu quatre prix 
pour l'enseignement et trois pour le service public. Actuellement, il est également membre du 
Conseil consultatif du sous-ministre d'Immigration, Réfugiés et Citoyenneté Canada et membre 
du Halifax International Security Forum. Prof. Paris est titulaire d'un doctorat de l'Université de 
Yale, un M.Phil de l'Université de Cambridge et d'un B.A. de l'Université de Toronto. 

Stéphanie Martel est professeure adjointe en études politiques – spécialisée en Relations 
internationales – à l’Université Queen’s et chercheure au Centre for International and Defence 
Policy. Elle est chercheure distinguée à la Fondation Asie-Pacifique du Canada, coordonne 
l’équipe Asie-Pacifique au sein du Defence and Security Foresight Group, et siège sur le comité 
exécutif du Conseil canadien des études de l’Asie du Sud-Est. Elle représente le Canada au sein 
du groupe de personnes éminentes et expertes du Forum régional de l’ANASE. Ses recherches 
portent sur la diplomatie multilatérale, le régionalisme sécuritaire et le rôle du discours dans la 
pratique des relations internationales, en particulier dans le contexte de l’Asie du Sud-Est et de 
l’Asie-Pacifique. Ses travaux ont été publiés dans des revues à comité de lecture telles que 
International Studies Quarterly, International Studies Perspectives, PS: Political Science & 
Politics, The Pacific Review, Monde Chinois et L’Espace Politique.



Major-General Gregory Smith est directeur général de la politique de sécurité international au 
sein du ministère de la Défense nationale. Il a servi dans chacun des bataillons du Royal 
Canadian Regiment (The RCR), notamment au niveau de peloton et de compagnie. Il a été le 
commandant du Régiment d'opérations spéciales du Canada, commandant du Collège de 
commandement et d'état-major de l'Armée canadienne et a assumé les fonctions de directeur 
du Corps d’infanterie royal canadien. Il a été le Représentant militaire national et commandant 
de la Formation en Europe pour le Canada et le chef d’état-major adjoint J5 au Grand quartier 
général des puissances alliées en Europe (GQGPAE) à Mons, en Belgique. Il a servi au 
Commandement de renseignement des forces canadiennes comme Directeur général de 
l’entreprise de renseignement. Les déploiements opérationnels du major-général Smith 
comprennent : l’opération UNPROFOR en Croatie (1994 - 1995) en tant que commandant de 
peloton, à Kaboul (2003 - 2004) comme officier des opérations de groupe bataillon, à Kandahar 
(2009 - 2010), comme commandant de force opérationnelle des forces spéciales, à Kaboul en 
2012, en tant que commandant adjoint des missions de formation et enfin l’opération 
INHERENT RESOLVE à Baghdad, en Irak, comme chef d'état-major du Combined Joint Forces 
Land Component Command (2016).

Renée Filiatrault a été agente du service extérieur du Canada en Afghanistan au sein de la Force 
opérationnelle de Kandahar de 2009 à 2010. Auparavant, elle était responsable des médias et 
des affaires publiques du Haut-commissariat britannique à Ottawa. Renée est une 
commentatrice régulière sur les questions de défense et de sécurité, particulièrement sur 
l’intervention et la gestion de crise. Elle a participé aux émissions de CBC (The National, Power 
& Politics, The Current) et de CTV (The National, Question Period et Power Play). Elle a 
également contribué au magazine Options politiques et a été invitée comme conférencière 
invitée à l’Université McGill et au Munk Centre for Global Affairs. Renée détient un 
baccalauréat Honor en sciences politiques de l’Université McMaster et est accréditée pour la 
formation d’officier de champ de bataille des opérations d’information auprès des Forces 
armées canadiennes. Elle a reçu la Médaille du service en Asie du Sud-Ouest, la Médaille du 
service général pour l’Afghanistan et la mention élogieuse du commandant de la Force 
opérationnelle interarmées en Afghanistan pendant la mission. Renée est membre du Conseil 
d’administration de la Fondation canadienne des champs de bataille.

PANEL 2

Science and International Affairs à Harvard University. En tant que doctorante, elle a mené un 
vaste programme de recherche de terrain en Haïti et au El Salvador entre 2012 et 2015, où elle 
s’est intéressée aux conséquences de la réforme du secteur de la sécurité sur l’ordre public et la 
violence. Ses travaux de recherche ont entre autres été publiés dans International Journal, 
Études internationales, Canadian Foreign Policy Journal et Canadian Naval Review.

Theodore McLauchlin est professeur agrégé au Département de science politique à l’Université 
de Montréal et directeur du Centre des études sur la paix et la sécurité internationale (CEPSI). Il 
a obtenu son doctorat à l’Université McGill en 2013. Chercheur dans le domaine de la sécurité 
et des guerres internationales et internes, il s’intéresse en particulier à l’organisation et à la vie 
politique des forces militaires, tant étatiques que non-étatiques. Son travail a notamment été 
publié dans les revues Journal of Conflict Resolution, Conflict Management and Peace Science, 
Comparative Politics et Security Studies. Il est l’auteur de Desertion: Trust and Mistrust in Civil 
Wars (Cornell University Press, 2020).

Sarah-Myriam Martin-Brûlé est professeure agrégée à l’Université Bishop’s et Fellow 
non-résidente au International Peace Institute, New York. Elle est directrice adjointe du Réseau 
de recherche sur les opérations de paix, et la 2018–2019 Canada Fulbright Research Chair for 
Peace and War Studies. Elle est membre associée du Centre d’études pour la paix et la sécurité 
internationale et du Centre d’études et de recherches internationales de l’Université de 
Montréal (CERIUM). Ses intérêts de recherche portent sur les opérations de paix et les enjeux de 
sécurité concernant les États fragilisés. Son plus récent projet de recherche portait sur 
l’intelligence dans le maintien de la paix. Ses plus récentes publications incluent  “Competing 
for Trust: Challenges in UN Peacekeeping-Intelligence”. Co-auteure du premier manuel des 
Nations Unies pour les missions de terrain (Joint Mission Analysis Centres) (United Nations, 
2018), elle a récemment mené du travail de terrain pour la MINUSCA (République d’Afrique 
centrale), MINUSMA (Mali), MONUSCO (République Démocratique du Congo), UNOCI (Côte 
d’Ivoire) et UNMISS (Sud Soudan). Elle est co-animatrice avec Thomas Juneau du balado « 
Conseils de sécurité », une co-production CDSN-RCDS et RAS-NSA.



Jonathan Paquin est professeur titulaire au Département de science politique de l’Université 
Laval. Il a écrit de nombreux articles sur la politique étrangère et les relations internationales qui 
ont entre autres été publiés dans les revues Cooperation and Conflict, Foreign Policy Analysis, 
Mediterranean Politics, le Canadian Journal of Political Science et International Journal. Il est 
co-éditeur de America’s Allies and the Decline of US Hegemony, Routledge, 2020; co-auteur de 
Foreign Policy Analysis: A Toolbox, Palgrave Macmillan, 2018; co-éditeur de Game Changer: 
The Impact of 9/11 on North American Security, UBC Press, 2014; et l’auteur de A 
Stability-Seeking Power: US Foreign Policy and Secessionist Conflicts, McGill-Queen’s, 2010. Il 
a obtenu son doctorat en science politique à l’Université McGill et a été le chercheur invité et 
Resident Fellow Fulbright à la Paul H. Nitze School of Advanced International Studies (SAIS), 
Johns Hopkins University (Washington DC).

Laurent Borzillo est stagiaire postdoctoral au sein du département de science politique de 
l’UQAM et coordinateur des publications au sein du RAS. Titulaire d’un doctorat/Ph. D en 
cotutelle en science politique entre les Universités de Montpellier et de Montréal, ses intérêts 
de recherche portent sur la sécurité et la coopération militaire en Europe, les relations 
transatlantiques, les interventions militaires contemporaines, ainsi que sur les politiques de 
défense de la France, de l’Allemagne et du Canada. Son postdoctorat traite des évolutions de 
l’architecture sécuritaire transatlantique au cours des cinq dernières années, en prenant pour 
cas d’étude la France, le Canada et l’Allemagne. Il est également coéditeur pour Le Rubicon.

Chantal Lavallée est professeure adjointe en études internationales et directrice adjointe du 
Centre sur la gouvernance sécuritaire et de Crise (CRITIC) au Collège militaire royal de 
Saint-Jean. Elle détient un doctorat en science politique de l’UQAM. Elle a été récipiendaire 

projet de recherche « The European Commission in the Drone Community: A New Cooperation 
Area in the Making » à l’Institute for European Studies de la Vrije Universiteit Brussel (VUB, 
2017-2019). Elle a aussi réalisé une recherche postdoctorale au European University Institute 
(EUI, 2010-2012) à Florence avec le soutien du Fonds de recherche du Québec – Société et 
Culture ainsi qu’à l’Institut de Recherche stratégique de l’École militaire à Paris grâce à une 
bourse du ministère français de la Défense (2015-2016). Elle est chercheure associée au Centre 
Jean Monnet de Montréal, au GRIP (Bruxelles) et au think tank OSINTPOL. Ses recherches et 
ses publications portent sur la contribution de la Commission européenne aux secteurs de la 
sécurité et de la défense ainsi que des technologies émergentes. L’ouvrage Emerging Security 
Technologies and EU Governance qu’elle a codirigé avec Raluca Csernatoni et Antonio Calcara 
paraîtra sous peu dans Routledge Studies in Conflict, Technology and Security Series.

PANEL 3

Philippe Beaulieu-Brossard est boursier Marie S. Curie au Centre d'études militaires de 
l'Université de Copenhague, professeur adjoint spécialisé dans la défense, les études de 
sécurité et la théorie du design, et responsable du programme d'enseignement de la pensée 
conceptuelle pour les O4-O5 au Collège des Forces canadiennes. Philippe est le cofondateur 
de Innovation Methodologies for Defence Challenges, la principale convention annuelle 
mondiale réunissant des concepteurs et des chercheurs militaires du monde entier. Il a 
également conçu et dirigé avec succès deux exercices de design thinking de classe mondiale 
pour 80 étudiants soutenus pendant deux semaines au Collège des Forces canadiennes en 2018 
et 2019. En 2017, Philippe a lancé le projet Archipel de la conception visant à mettre à 
disposition les expériences des praticiens de la défense avec les nouvelles méthodologies de 
planification et d'innovation à des fins de recherche et d'éducation. Il a dirigé la publication 
d'un numéro spécial publié par le Journal of Military and Strategic Studies et, en travaillant sur 
des projets d'éducation militaire, a suivi les empreintes de la pensée design de forces de 
défense réelles. Philippe est titulaire d'un doctorat en relations internationales de l'Université 
de St-Andrews au Royaume-Uni, et il transforme actuellement sa thèse en un livre, qui traitera 
des biais de confirmation impliqués dans l'utilisation de concepts académiques pour donner 
du sens à la crise nucléaire iranienne entre 1998 et 2016.

Gordon Venner est un ancien haut fonctionnaire de la fonction publique. Au cours de sa 
carrière, il a été ambassadeur du Canada en Iran, secrétaire adjoint à la politique étrangère et 
de défense au Bureau du Conseil privé, sous-ministre adjoint pour le Moyen-Orient, le 
Maghreb et l'Afghanistan à Affaires mondiales Canada et, enfin, sous-ministre adjoint 
(Politiques) au ministère de la Défense nationale. Il est titulaire d'un diplôme de premier cycle 
de l'Université Western Ontario et d'une maîtrise de la London School of Economics.


